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Vers des transformations justes de l’agriculture des 
territoires ruraux face au changement climatique 

 

Le projet est ancré en vallée de l’Arac 

(communes de Soulan, Massat, Le Port, 

Boussenac, Biert et Aleu) :  

- un territoire agro-pastoral, où l’élevage 

joue un rôle socio-culturel important, 

comme dans de nombreux territoires de 

montagne ; 

- coexistence d’une grande diversité de 

systèmes agricoles, propice à des ré-

flexions collectives sur l’avenir de l’agri-

culture de montagne dans le contexte du 

changement climatique. 

Institut de Recherche pour l’Agriculture, l’alimentation et l’Environnement  (INRAE)  
Unité mixte de recherche « Dynamiques et Ecologie des Paysages Agriforestiers » (Dynafor) 

Centre INRAE Toulouse  

Ce diagnostic agraire s’inscrit 
dans le projet de recherche Just
-Scapes (Justice et Paysages), 
qui porte sur les enjeux de  jus-
tice sociale et environnementale 
associés aux transformations 
des paysages  ruraux dans le 
contexte du changement clima-
tique. Cette étude européenne 
explore ces questions sur des 
site en France, en Ecosse et en 
République Tchèque.  

L’agriculture est doublement concernée par le changement climatique. Elle 

doit non seulement s’adapter à ses effets (encadré 1), mais aussi atténuer 

ses impacts sur le climat. Parmi les principaux leviers évoqués dans les dé-

bats politiques pour atteindre la neutralité carbone en 2050, figure par 

exemple la réduction des gaz à effet de serre émis par l’élevage. Mais pour 

imaginer comment l’agriculture pourrait évoluer dans le contexte du change-

ment climatique, il faut partir d’une analyse des différentes formes d’agricul-

ture présentes sur chaque territoire, afin de bien comprendre les contraintes, 

les intérêts et marges de manœuvre des agriculteurs et agricultrices. C’est 

l’objectif du diagnostic agraire présenté dans ce document.  

Méthodologie du diagnostic agraire  

 Cartographie et lecture de paysages 

pour comprendre l’organisation spatiale de 

l’usage des terres sur le territoire 

 Entretiens avec des “anciens” pour 

retracer l’histoire de l’agriculture locale 

 Entretiens techniques et économiques 

avec une diversité d’agricultrices.teur.s 

pour comprendre le fonctionnement des 

différents systèmes de production agri-

coles présents sur le territoire  

Encadré 1  

Perceptions du changement climatique par des 
agriculteurs et agricultrices des Pyrénées Ariègeoises 

- « Épisodes de sécheresse plus fréquents. »  

- « Disparition de certaines sources. » 

- « Assèchement plus marqué de certaines forêts, de prai-

ries ou de pelouses. » 

- « Plus de maladies (végétaux et animaux), de parasites 

et de champignons. » 

- « Quel impact futur sur la qualité du fourrage qui nourrit 

nos bêtes ? »  

L’organisation spatiale du paysage de la vallée de l’Arac: quatre zones principales  

Territoire d’étude : la vallée de l’Arac 

Dynamiques agraires et diversité des systèmes 
agricoles dans la vallée de l’Arac 



Evolution de l’usage des terres au cours de l’histoire 



La diversité des exploitations agricoles du territoire : analyse de sept  
types de systèmes de production (SdP) 

Le paysage d’aujourd’hui 



Valeur ajoutée, dépendance aux subventions : quelles logiques économiques privilégier ?  

Des enjeux pour l’agriculture de demain 

La valeur ajoutée, c’est l’ensemble des produits vendus (légumes, lait, fromage, miel, veaux, etc.), auquel on 

soustrait l’ensemble des consommations  intermédiaires d'une année de production. Les petits systèmes de pro-

duction végétale possèdent globalement une valeur ajoutée nette par hectare et par jour de travail plus impor-

tante que les systèmes d’élevage étudiés. Parmi ces derniers, les exploitations en bovin lait ont la valeur ajoutée 

la plus élevée, grâce à la transformation des produits.  

Du fait de la chute progressive du prix de la viande, la viabilité économique des systèmes d’élevage allaitants est 

aujourd’hui largement conditionnée par les subventions de la PAC (Politique Agricole Commune). 

En comparant les montants des aides perçues, il ap-

paraît que les petits systèmes de productions végé-

tales sont ceux qui touchent le moins de subventions. 

Si leur valeur ajoutée est plus élevée, ils peinent ce-

pendant à survivre sans revenus complémentaires 

non agricoles.  

Ainsi, la viabilité économique des différents systèmes 

de production de la vallée repose sur différentes lo-

giques, chacun ayant ses propres contraintes, ses 

propres vulnérabilités, ses propres enjeux. Il est in-

dispensable de tenir compte de cette diversité pour 

penser l’évolution de l’usage des terres dans le con-

texte du changement climatique.  

Circuits courts ou circuits longs, quels impacts sur le climat ? 

Parmi les stratégies de lutte contre le changement climatique, le développement des circuits courts est souvent 

mis en avant - moins de transport, moins d’émissions de carbone. Dans le cas de l’élevage, si l’on prend en 

compte l’ensemble de la chaîne de production, la question de l’impact des voies de commercialisation sur le cli-

mat s’avère plus complexe.   

Vers plus d’autonomie alimentaire : quelles limites posées par le foncier ?   
La recherche d’autonomie alimentaire à l’échelle territoriale est aussi une stratégie possible de lutte contre le chan-

gement climatique. Sur le territoire d’étude, déficitaire en légumes, cela se traduirait-il par une extension des sys-

tèmes de maraîchage ? Se pose alors la question de l’accès au foncier pour ces nouvelles installations qui recher-

chent souvent des terres proches des rivières en fond de vallée, avec de potentiels conflits d’usage avec l’élevage 

dans la mesure où ces parcelles plates et mécanisables sont aujourd'hui largement occupées par des prairies de 

fauche. D’autre part, les terrains en pente et les sous-bois sont plus difficiles à exploiter et à valoriser auprès de la 

PAC, et leur défrichement risque d’être de plus en plus limité par les politiques publiques.  

 

  Conclusion : Ces différents enjeux appellent à une réflexion collective associant la diversité des agricultrices et 

agriculteurs de la vallée, en vue d’une gestion concertée du territoire. Des ateliers participatifs seront proposés à 

cette fin dans le cadre du projet Just-Scapes.  

Trois thématiques sont particulièrement ressorties lors des entretiens réalisés durant cette étude.  

Remerciements 

Un grand merci à l’ensemble 

des éleveur.euse.s, agricul-

teur.rice.s de la vallée qui 

ont accepté de prendre du 

temps pour échanger et ré-

pondre à nos interrogations. 

Diagnostic réalisé par : Marie Izard (stage de M2), encadrée par Cécile Barnaud.  

Synthèse réalisée par : Benjamin Bégou et Cécile Barnaud, 

avec l’appui de Floriane Clément et Lisa Darmet 

Coordination du projet : cecile.barnaud@inrae.fr 

Ateliers participatifs : benjamin.begou@inrae.fr  

Financement : Union Européenne, JPI Climate—SOLSTICE 


